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Empruntons à présent la ruelle du Moulin d'où on aperçoit les méandres de l'Yves et derrière, 
le nouvel arrêt de la ligne 132 et le complexe de l'Union Yvetoise. Nous aboutissons à l'ancien 
moulin (à gauche). En 1949, la baronne Drion de Chapois s'en sépare et devient  alors la 
propriété de différents agriculteurs locaux. 
 
Rue Pont d'Yves, rue Pont Manteau avec son ancien haut fourneau du  baron de Cartier 
d'Yves. A voir la croix scellée dans le mur qui rappelle la mort de Célestin Mayolet, mineur 
enseveli (1813). 
 
En face, l'entrée de l'ancien parc du château (transformé en hippodrome) qui accueille chaque 
année le "Grand feu ". Dans ce parc agrémenté de jets d'eau (nombreuses sources à Yves),  
était construit un très beau château appartenant aux barons de Cartier d'YVES. Les allemands 
l'ont brûlé en 1914. 
 
L'église St Remi  Vieille de plus de 700 ans, elle est allongée et surélevée entre 1864 et 1868  
et une tour de 46 m de haut  y est construite, conséquence d'une population toujours croissante 
et de la fusion des  villages d'Yves et Gomezée en 1825. Cent ans plus tard, la tour menaçant 
de s'effondrer, le clocher est abaissé à 35 m. 
 
Le haut de la rue du Commerce (n° 51, 53 et 55) abritait un hospice qui cessa ses activités en 
1921. Le lavoir de cet hospice était alimenté par la source La Goêtte (plaque apposée avec les 
enfants des écoles en 1998). 
 
C'est à l'emplacement du dernier garage de la rue de la Place, qu'a été cachée une des cloches 
de l'église d'Yves-Gomezée pendant la guerre 14-18. 
 
 

Le fer, l’eau, le bois : 3 éléments de la nature qui, mis à profit par des hommes d’initiative, 
ont marqué le passé de ce village pendant des siècles. Citons-en quelques-uns : les barons de 
Cartier d’Yves, les barons de Jacquier de Rosée, les Bayot et Malacort, les Remy,… 
L’extraction de l’argile, des pierres calcaires, des grès, des silex,… a aussi laissé des traces 
dans le paysage yvetois. L’extraction a débuté avec l’arrivée des celtes (vers 600 av.JC)  et 
s’est poursuivie aux cours des siècles pour atteindre son apogée dans la 1ère moitié du 19ème 
siècle avant d’amorcer un déclin à la fin du même siècle. En ce 21ème siècle, une seule 
exploitation subsiste : la carrière des Petons.  
 
 
Le folklore    Fin du 19ème siècle, le village comptait près de 84 cabarets et autres maisons 
particulières où l’on vendait des boissons alcoolisées. En outre, le village possédait un 
extraordinaire carnaval.  
 
Aujourd’hui, l’évènement folklorique est la marche Saint-Laurent. A Crèvecœur (   ), se 
trouvait une chapelle dédiée à Saint-Laurent dont l’eau, selon la légende, guérissait de 
nombreuses maladies de la peau. Un pèlerinage se créa autour de la réputation de cette 
fontaine disparue vers 1950 et Saint-Laurent devint très populaire à Yves comme à Gomezée.  
 
 

Un tout grand merci à Jean Barreaux pour ses nombreuses et précieuses informations. Merci 
aussi à Thibault Roy (GAL Entre Sambre et Meuse). 
 
Sources : « Mieux connaître Yves-Gomezée » (dossiers 1 à 14) Auteur : Jean Barreaux.  
   Patrimoine Monumental de la Belgique – Wallonie, Vol.9. Prov. Namur, arrondis. 
Philippeville Tome 2 (P-W), Ministère de la communauté française, Admin. du patrimoine 
culturel. P. Mardaga, éditeur. 
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(contact J.Barreaux 071/655124). Sur un des murs de la maison communale, se trouve une 
carte reprenant l’ensemble des promenades à réaliser sur l’entité de Walcourt. 
 
Le cimetière Il renferme encore de nombreuses croix de fonte fabriquées aux  
forges et fonderies Bayot-Malacort du Rossignol et aux usines Remi de St  
Lambert (monument Charmanne,  ancien cimetière à gauche). A noter que le cimetière 
renferme les tombes des barons de Cartier d’Yves, personnages qui ont marqué le passé 
d’Yves-Gomezée. 
 
La rue des Raidons  Dans cette rue, nouvellement baptisée en 2005, se trouve une  
humble stèle élevée en souvenir de 2 civils tués par les Allemands, en 1945. Il s'agit du 
professeur Larochette et de Robert Deshaye. 
 
 Chapelle St Pierre   Elle offre aujourd'hui  un bien triste  aspect. Reconstruite vers 1874, à 
l'emplacement  de la chapelle primitive , elle a connu de beaux moments comme la fête des 
cerises,le passage de la marche St Ghislain de  Fraire ou la procession des ouvriers des 
minières ( vers 1825) qui invoquaient St Pierre contre les fièvres,...  
Au coin de la rue, se trouve le restaurant « La bonne Grillade ». Anciennement, il y avait en 
ces lieux un relais de diligence et une auberge. 
 
Nous  découvrons deux potales nouvellement restaurées sur l'ancien chemin qui menait à 
Florennes, l'une est dédiée à N.D. de Halle (protection contre les maladies infectieuses chez 
les animaux), l'autre ornée d'une croix de Malte. 
 
Le vieux bâtiment sur la gauche abritait la clinique du docteur Mouvet, des opérations 
chirurgicales avaient lieu à cet endroit. 
 
Plus bas à gauche (tournant qui a connu de nombreux accidents mortels avant  la construction 
de la  route à 4 bandes) le quartier Saint Augustin (Un St Augustin est  gravé dans une pierre 
surmontant la porte d'entrée de la maison °68). En face, une potale ronde vidée de ses saints. 
 
Au carrefour de la rue de la Folie, la chapelle de N.D. de la Salette construite en 1871 par 
Maximilien Jussiant en guise de remerciements pour la guérison de sa fille Marie Rose qui 
souffrait de crises d'épilepsie. Jean Barreaux et son équipe du Val d'YVES l’ont restauré en 
1995. 
 
En face, une splendide propriété privée « La Forestière » qui a connu précédemment une vie 
industrielle assez animée. C'était là qu'était installé le fourneau de Saint Lambert dont l'eau 
était fournie par trois étangs. En 1870,François Mafat y installe une fabrique d'allumettes 
phosphoriques. En 1874, Léon Wilmart rachète la propriété et installe une scierie de marbres. 
A sa mort en 1931, les bâtiments industriels sont démolis et la maison est transformée en 
guinguette "Au père Durant". C'est en 1970 qu'elle devient propriété privée. 
 
Vous êtes dans la ruelle dite de la pêche parce qu'on y trouve le local de la pêche. Avant 1825, 
c'était une des limites entre Yves et Gomezée. A gauche, l'Yves dont le cours a été rectifié 
pour éviter les inondations répétées de la rue d'En Dessous qui la voisine. Jusqu'en 1970, cette 
partie plane était recouverte de débris de la carrière de grès exploitée à droite au lieu dit 
Tienne de vignes (très ensoleillée et qui a probablement connu a une certaine époque la 
culture de la vigne).  
 
Rue Entreville   Dans cette rue, se situe sur la droite une petite potale dédiée à N.D. de Grâce 
(1642) - protection contre la peste. En face, derrière le pâté de maisons, la  brasserie 
Stévenart, vieille de plus de 100 ans, à présent utilisée à des fins agricoles. 
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�����Place Saint Laurent����������� 5.5 km     ������� 1h15 à pied�
������	�	�	���� poussettes autorisées mais relief vallonné (passage boueux 150 m). Parcours 
déconseillé aux personnes à mobilité réduite  
������������������� �  
- Ligne TEC n° 136a (Florennes - Yves-Gomezée - Walcourt)   Ligne TEC n°562 (Florennes - 
Yves-Gomezée)   Ligne TEC n°451 (Charleroi – Philippeville - Couvin) arrêt  Folie, St Lambert. 
- Ligne SNCB n°132 (Charleroi - Walcourt - Couvin) arrêt : Yves-Gomezée 
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���������	�����La bonne grillade, route de Charleroi, 3    071/ 30.03.83 
                                 Boulangerie Laeremans, place de Mimbercée                       
�������Au vieux pétrin 5, rue St Lambert 071/ 65.51.24 
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Village vallonné, Yves-Gomezée, dont 2/3 de sa superficie sont consacrés à l’élevage et à 
l’agriculture, s’est vu par un Arrêté royal de 1825 réunit en un village alors qu’auparavant, il 
en était constitué de deux (Yves et Gomezée). 
Il est traversé d’Est en Ouest par la ligne de chemin de fer ainsi que par l’Yves qui vient de 
Saint-Aubin et se jette dans l’Eau d’Heure à Walcourt, et du Nord au Sud par la N5. Excepté 
une carrière qui exploite la pierre calcaire, le village ne possède plus d’industrie. 
 

Du point de vue étymologique, les anciennes formes d’Yves (« Iuio » en 1028, « Evam » en 
1061, « Yva » en 1221 et « Yvia » en 1406) proviennent, peut-être, du germanique « Awjô » 
qui signifie pré-humide ou rivière. Gomezée (« Gomenceias » en 1018) veut probablement 
dire « villa de Gummund ». Déjà habité à l’époque gauloise par une population qui travaille le 
fer, Yves est un fief des seigneurs de Florennes dès 1235, tandis que Gomezée avec 
Mimbercée, Saint-Lambert  et  Fontaine dépendent du monastère de Saint Jean-Baptiste de 
Florennes.  
 
Les numéros ci-dessous font référence à la carte. 
 
Départ-arrivée    Place St Laurent dont le nom rappelle la marche folklorique qui a lieu 
chaque année fin août (la 1ère date de 1862, mais il y a eu de nombreuses années 
d'interruption). 
 
- Sur cette place, la maison communale et les anciennes classes primaires pour  garçons  ont 
été construites vers 1855 avec une partie des montants reçus lors des expropriations de 
terrains communaux pour la construction de la ligne de chemin de fer Walcourt - St Lambert. 
- Souvenir de l'école, la cloche située face à la place car elle accueillait les enfants pendant les 
récréations.  
- Actuellement,  dans l'ancien cabinet du bourgmestre, on peut voir : une exposition sur le 
Lancaster Ed 800 tombé en 1943 dans les bois de la Rosette à Y.G   et un historique sur la vie 
de Hector Charmanne, natif d'Yves  qui installa la première ligne de chemin de fer au Congo 
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